Etre parent d’élève élu au Val d’Argent Sud

Le principe du projet
La maison de quartier du Val d’Argent Sud, en partenariat avec l’éducation nationale, propose de rassembler et travailler avec l’ensemble des parents d’élèves élus  du Quartier pour améliorer les relations entre l’école et les familles, mais aussi en cohérence avec l’ensemble de ses axes de travail.

Le constat général
 La maison de quartier du Val d’Argent Sud travaille principalement avec quatre groupes scolaires situés sur le territoire : les groupes scolaires Croix Duny, Marcel Cachin, Paul Langevin et le collège Eugénie Cotton, soit dix écoles au total.
  La relation entre les écoles et les parents d’élèves élus diffère suivant les sites, mais les échanges avec les directions, les professeurs, le coordinateur REP ainsi qu’avec les parents d’élèves permettent de faire ressortir différents points de convergence :
· Seule  une poignée de parents élus sont  réellement « actifs » dans le lien avec l’école et les autres parents, et les actions des parents d’élèves n’ont que peu de retentissement
· Le pourcentage de parents votants est généralement assez faible.
· Les parents élus ont souvent des difficultés à appréhender leur rôle dans sa globalité, voire sont parfois générateurs de tensions.
· Les autres parents identifient mal le rôle des parents élus, et les sollicitent donc peu.
D’une manière globale donc il semble y avoir une réelle volonté de la part des écoles comme de la part d’une majorité des parents de travailler dans la même direction : l’intérêt des élèves. Mais cette volonté rencontre de nombreux freins, provoquant parfois de la lassitude et du découragement chez les uns et les autres.
Les échanges ont majoritairement fait ressortir que les parents d’élèves élus demandent à être soutenus, accompagnés (rencontrés : parents de Croix Duny Mternelle / élémentaire, M.Cachin maternelle 1 / élémentaire, Collège E.Cotton).

Le rôle de la Maison de quartier 
Les membres de la maison de quartier ont de nombreuses occasions d’échanger avec les membres de l’éducation nationale comme avec les parents d’élèves, élus ou pas.
Ces échanges, souvent informels, ont eu une place prépondérante lors de la démarche de renouvellement du projet social de la maison de quartier du Val d’Argent Sud, permettant de formaliser les retours de chacun mais également de les croiser, de les mettre en perspective. Les éléments suivants ont été suffisamment  exprimés pour être pris en considération :
· Les liens entre l’école et les familles est fragile, mais avec parfois beaucoup de confiance.
· Les attitudes des familles sont difficilement compatibles avec le travail éducatif : consumérisme des activités, surprotection des enfants, manque de réactivité sur des problèmes importants, intrusions dans les écoles…
· Les parents se sentent dévalorisés dans leur rôle, souvent dépassés.
· Les institutions scolaires sont ouvertes au partenariat local
· Le quartier compte de nombreux acteurs éducatifs, mais parfois mal connus.
· Les écoles souffrent encore d’une mauvaise image due à l’image générale du quartier.
· Mauvaise connaissance des parents sur l’institution scolaire : dispositifs, orientation, projets…

Le projet social de la maison de quartier s’articule autour de quatre enjeux de territoire :
1. Favoriser le mieux vivre ensemble
D’une manière générale, la relation entre les parents et l’école est un enjeu majeur de « vivre ensemble » dans le quartier ; effectivement, l’école est la seule institution, le seul  lieu de vie et de rencontre dans certains secteurs du quartier, et prend donc un rôle de « veille sociale » fondamental. C’est aussi le lieu où  se produisent ou se reproduisent les interactions entre habitants, entre voisins… Ainsi, les tensions du quartier viennent parfois interférer avec  la vie scolaire, mais les tensions entre l’école et les parents viennent aussi amplifier les problématiques de vivre ensemble.

2. Améliorer la qualité de vie des habitants par des réponses à leurs attentes et leurs besoins
 Dans un quartier qui compte de nombreux acteurs, l’école peine souvent à connaitre l’ensemble des relais, interlocuteurs, possibilités pour accompagner au mieux les enfants et les parents. Ainsi, le discours des directions d’école fait apparaitre la surcharge de problématiques liées à une famille, rendant inefficace le seul travail éducatif. L’école a donc besoin de relais pour accompagner les familles dans une prise en charge globale.
De la même façon, les possibilités extrascolaires sont mal identifiées par les enseignants comme par les parents.

3. Favoriser l’engagement et la citoyenneté 
 Les centres sociaux travaillent activement sur la participation des habitants à la vie de leur quartier, et plus généralement sur les logiques de participations citoyennes.
  La difficulté réside souvent dans l’implication des habitants : ce sont souvent les mêmes qui vont s’impliquer dans les différentes instances de participation. Or les parents d’élèves élus sont déjà dans cette dynamique : ils participent localement à la vie du quartier, en étant élus par leurs pairs. Il parait alors intéressant de s’appuyer sur ces habitants pour développer cet axe de travail de la maison de quartier : ces habitants ne connaissent souvent pas les autres modes d’engagements possibles.
4. Favoriser la réussite éducative
De par la volonté affirmée par les parents élus en prenant ce rôle dans leur école, il parait fondamental d’en faire des acteurs majeurs du travail sur la réussite éducative en tant qu’habitants ressources.

Objectif général du projet :
Améliorer la qualité des relations entre les parents, l’école et le quartier.
 Les objectifs opérationnels du projet :
· Répondre aux besoins exprimés, en tant que parent d’élève élu mais aussi en tant qu’’habitant investi du quartier.
· Comprendre son rôle, ses motivations et ses attentes en tant que parent élu.
· Renforcer les dynamiques, les volontés, les actions locales.

Méthodologie 
La réussite de ce projet repose sur un principe fondamental : les animateurs de la maison de quartier ne doivent pas apporter de réponses toutes faites, de volonté d’uniformisation. Le principe est celui de la réflexion,  du positionnement individuel, de l’apport en fonction des besoins et envies exprimés.
De plus, les acteurs présents travaillent dans une logique d’alliance éducative : la critique négative, individuelle ou collective, ne peut être un moteur de la motivation et du vivre ensemble.
· Comprendre son rôle, ses motivations et ses attentes en tant que parent élu
Les animateurs du groupe appliqueront une méthodologie permettant à chacun de réfléchir, échanger sur son engagement en tant que parent élu : Quelles sont mes motivations ? Comment je conçois mon rôle ? Comment je perçois l’école ?
Une action spécifique de travail sur les représentations, en lien avec le dispositif « carte blanche », pourra être proposée en ce sens.
Le but n’est pas d’uniformiser les façons de penser, mais bien de permettre à chacun de comprendre ses motivations et les motivations des autres.
· Renforcer les dynamiques, les volontés, les actions locales
Si les motivations des dix groupes de parents élus peuvent être différentes, chacun met en place des actions dans ou autour de son école.  Souvent isolées et manquant de méthodologie, ces actions peuvent parfois créer du découragement, en cas de faible impact, ou mériteraient au contraire d’être valorisées et expliquées aux autres : qu’est ce qui permet à une école de compter le triple de parents votants par rapport aux autres ? Les parents organisent ils des actions concrètes ? (kermesses, ventes…) ? Comment un groupe de parents a-t-il réussi à financer un projet ? Comment les parents interviennent en classe dans une école ?...
· Répondre aux besoins exprimés
Les parents d’élèves expriment régulièrement leurs manques de connaissances : associations, institutions, dispositifs, projets, orientation scolaire, activités locales, statut associatif,… La maison de quartier propose de recenser et donner les moyens de répondre aux besoins exprimés par les parents élus.


Echéancier : 
Avril 2019 : Rédaction du premier projet, échanges avec le coordinateur REP. 
Juin 2019 : Présentation à l’inspection de l’éducation nationale d’Argenteuil Sud. Implication de la fédération des centres sociaux pour un accompagnement méthodologique.
Octobre 2019 : Présentation aux directions et enseignants du quartier.
Décembre 2019 : 1 ère réunion de Présentation aux parents d’élèves élus, avec un travail sur les besoins et envies.
A partir de Janvier 2020 : Proposition de l’ensemble de la démarche pour le 1er semestre 2020.
Septembre 2020 : Evaluation avec l’éducation nationale et les parents d’élèves élus, projection 2020/2021.

Moyens humains :
Deux référents de projet au sein de la Maison de quartier du Val d’Argent Sud :
· Mme GUERCI BOUZENZEN Malika, agent de développement et d’animation, référente famille : 01 34 23 62 85, malika.guerci@ville–argenteuil.fr
· M CAMACHO Sylvain, directeur : 01 34 23 62 95, sylvain.camacho@ville-argenteuil.fr
Un accompagnement méthodologique de la fédération des centres sociaux.
En fonction des besoins exprimés : sollicitation d’acteurs locaux, municipaux ou intervenants spécialisés.



Moyens financiers :
2019 : Etape de diagnostic, recensement des besoins : travail  s’appuyant surtout sur les possibilités de mobilisation de professionnels locaux ne nécessitant pas de « surcoûts ». Si besoin, utilisation du budget de fonctionnement de la maison de quartier, ou sollicitation des partenaires. Implication sur les projets déjà financés.
2020 : Sollicitation en fonction des appels à projets, en cohérence avec les besoins exprimés.

Moyens matériels
Réunions dans les salles de la maison de quartier, avec utilisation du matériel disponible (vidéoprojecteur, espace convivial…)

Evaluation
Les critères et indicateurs d’évaluation sont principalement ceux utilisés pour l’évaluation du projet social de la maison de quartier, à savoir :
Critère de fréquentation :
· Nombre de participants
· Diversité géographique : de quels écoles et donc de quel secteur du quartier viennent les parents ?
Critère de liens sociaux de coopération
· Parole, expression des parents
· Liens d’échanges, de solidarité
· Interactions positives, apaisées (entre parents et relation parents / enseignants)
· Actions communes
· Expression des partenaires, particulièrement du partenaire éducation national.
Implication des familles
· Nombre d’actions ou projets à l’initiative des parents
· Implication des habitants sur les choix des thématiques
· Diversité des formes d’implication
Partenariat
· Nombre de rencontres avec les partenaires
· Diversité des formes


Outils
· Retour des participants après chaque rencontre (oral + écrit si absence de difficultés repérées)
· Echanges réguliers / formalisation de points d’étapes avec le coordinateur REP Eugénie Cotton.
· Echanges avec les directions d’écoles / les enseignants
· Listes d’émargement, carnet de notes à chaque rencontre.


